
ellement de beaux Ornemens de Corniches, des Tables, &c. L'étai
des Beaux Arts en ce Pays ne nous permet point d'espérer que, comme
Marbre Statuaire, ce Marbre soit de sitôt en réquisition. La Cre-
vasse est lavée par la Marée, et un Vaisseau de Soixante Tonneaux pour-
roit la toucher avec sa Quille. Il faut espérer que dans quelques Années
nous le verrons introduit comme un des Ornzmens de nos Maisons.

Les autres Productions Minérales de quelque conséquence que j'y ai
vues sort le précieux Grenat, au Cap à l'Aigle, près de la Malbaie, en
aussi grande abondance qu'on le trouve en quelque partie du monde que
ce soit. On le trouve en Gneisse. J'ai vu de très-beaux Schorls, et
sur la Grève le long du Saguenay on trouve fréquemment le Feldspath
de Labrador.

Le Bois dans un Pays aussi montagneux ne peut pas en généra être
bien bon. Il est court et rabougri à cause du peu de profondeur du Sol;
même dans les petites étendues de Terre basse le Bois est petit. C'est
généralement du Pin et du Bouleau. Ce que les Canadiens appellent
Cyprès, espèce de Sapin, couvre une grande partie des Montagnes. Le
nom de Pointe aux Bouleaux indique suffisamment l'espèce de Bois
qu'on y trouve. in aucun endroit sur le bord de la Mer je n'ai trouvé
du bois propre à être exporté.

Les Quadrupèdes sont extrêmement rares, plus même que dans les
parties établies du Pays. Les Sauvages, chassant depuis long-tems
pour leurs Peaux plutôt que pour leur Chair, les ont presque tous
détruits. Le Porc-épi et le Renard blanc sont les seuls Animaux qu'on
ne rencontre pas communément près de Québec. J'ai entendu dire qu'il
y avoit bien des années que l'on avoit porté de la Chair de Castor à Ta.
doussac.

Les Oiseaux terrestres sont rares, on en voit ure variété ou deux qui
ne sont pas communs à Québec. La Perdrix blanche, (le Ptarmigan,>
qui change de couleur comme notre Lièvre se voit de tems à autre dans
les Côteaux. Les Oiseaux Aquatiques sont extrêmement nombreux, sur-
toute les, espèces de Plongeons. Parmi ceux-là on trouve le Petit Bon-
homme, Canard d'une forme superbe, mais pas beaucoup plus gros que
nos Bécassines. A la Batture aux Allouettes, on voit de grandes volées
des différesLes e: pCces de ces Oiseaux.

Les Poissons sont le Saumon, la Truite saumonnée, différentes- espèces
de Hareng, d'Eperlan, &c. La Morue autrefois commune est main-
tenant rare. On y 'prend beaucoup moins de Saumon que ci-devant.
Il n'en a été pris que Trois mille cinq cens l'année dernière dans toute
l'étendue de ce qu'on appelle les Postes du Roi, y compris. le. Saguenay
et les Rivières qui s'y jettent, jusqu'à CYJcoutimy. On voit nager le
Dauphin à quelques Arpens du Port delTadoussac, et même des Céta-
cés d'une plus. grande espèce sont quelqnefois harponnés dans. le voisi-
nage, mais, cette Pèche est maintenant presque entièremen.t abandonnée.
On n'a. vu que deux ou trois Goëlettes dans le meme nombre'd'années
entrer dans la Rivière pour cet objet.

Le Loup. Marin; se voit encore fréquemment, mais le -nombre en a
bien diminué, et il est devenu sauvage. Les Sauvages du Poste de Ta-
doussac en ônt tué environ Deux cens 'Hiver dernier. , y en a six ou
sept espèces le long-de la Côte;, on dit qu'il y en a une qi croit jusqu'à


